
 

 

 

 

 

Part de l’immigration à Chomedey 

 En 2011, Chomedey compte 30420 personnes immigrantes; soit 38,1% du total de la population. C’est le quartier 
comprenant la plus grande part de personnes immigrantes à Laval (sources : Statistiques Canada 2011; portrait 
lavallois en immigration, 2015). 

 Comparativement, la part des migrants représentent 24,6% à Laval et 12,6% au Québec. 
 1 immigrant sur 5 (20.6%) en 2011 est installé au Québec depuis moins de 5 ans. 

  MAIS : Chomedey est le quartier de Laval comprenant la plus faible augmentation de sa population immigrante 

(+17,7% entre 2006 et 2011). Ceci peut s’expliquer du fait d’une saturation du parc immobilier disponible. 

 

 

 
 
 
 

 

Source : portrait préliminaire RUI de Chomedey, 2018. 

 

Statut migratoire 

 En 2011, 60,1% des résidents de Chomedey sont non-immigrants; 33,1% sont immigrants et 5% sont des 

immigrants récents.  

 Une très large majorité (84%) des immigrants ont la citoyenneté canadienne en 2011. 

  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 

 

 Chomedey a connu une succession de vagues migratoires depuis le milieu du XXème siècle : d’Europe et d’Europe du 

Sud (Grèce, Italie, Portugal) dans un premier temps; 

 Les populations nouvellement installées en 2016 à Laval sont nées majoritairement au Moyen-Orient, au Maghreb ou 

encore en Haïti (source : Statistiques Canada 2011, portrait lavallois en immigration, 2015). 

 59% des nouveau-nés de Chomedey avaient une mère immigrante (portrait lavallois selon les secteurs, 2015). 

 23,9% de la population de Chomedey appartient à une minorité visible en 2011.  

    

 

 

 

 

Chiffres Statistique Canada 

2016 (sauf pour la RUI) 

RUI 

Chomedey 
Chomedey Laval Québec 

Population issue de 

l’immigration 
46 %  42.8%  28.5% 14% 

Immigration récente (moins de 

5 ans) 
26% 

 
13% 20% 

sfs 

Paroles citoyennes… 

Cette diversité à Chomedey est vue par les résidents de Chomedey à la 

fois comme une force et un enjeu; comme un élément de fierté et un 

attrait mais aussi parfois comme une inquiétude reliée au vivre ensemble 

et à la capacité d’intégration des nouvelles communautés. 

Immigration et diversité - Chomedey 

Diversité culturelle 

Éléments démographiques  

Abreuvoirs/toilettes 

SAVIEZ-VOUS QUE… 
La part des jeunes immigrants (15 ans et moins) 
augmente rapidement à Laval (+52,6% entre 
2006 et 2011) 
 

SAVIEZ-VOUS QUE… 
D’après les derniers chiffres disponibles concernant la Revitalisation Urbaine Intégrée (RUI) de 
Chomedey : Très forte augmentation des populations réfugiées et parrainées durant les dernières 
années.  
En 2016, les réfugiés représentent près de 1000 personnes, soit 34% du total des immigrants dans la 
RUI de Chomedey. Cela revient à 12,6% du total de la population de la RUI.  
Dans le même temps, un quart des personnes immigrantes de la RUI sont parrainées par des membres 
de leur famille. 



SAVIEZ-VOUS QUE…  
En 2015, l’arrivée massive de réfugiés syriens a 
bousculé nos travaux. Le quartier de Chomedey étant 
particulièrement touché par cette arrivée, les 
partenaires se sont mobilisés pour trouver des 
solutions tangibles. En parallèle, un comité terrain 
régional s’est mis en place, suite à quoi, il a été décidé 
par les partenaires du CDLC de mettre en veille le 
comité local afin de focaliser nos efforts au niveau 
régional. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Reflétant sa diversité linguistique, Chomedey se distingue aussi par sa pluralité linguistique. 

 51,7% des résidents de Chomedey ont comme langue maternelle une langue officielle (40.2% sont 

francophones, 11,5% anglophones). Il s’agit des plus bas taux enregistrés à Laval en 2011 (Source : Statistiques 

Canada 2011, portrait lavallois en immigration, 2015). 

 48.3% soit 37115 personnes déclarait avoir une langue maternelle qui ne soit ni le français, ni l’anglais (16,1% à 

Laval).  

 Les trois langues non-officielles les plus courantes à Chomedey sont le grec, l’arabe et l’arménien. Les 

partenaires notent également la part importante d’autres langues comme l’espagnol, le dari, le portugais, etc. 

 Pour certains groupes linguistiques comme l’arabe, il faut noter la présence de plusieurs dialectes. 

 

 

 

 

 

 

 L’accueil de nouveaux arrivants représente un défi de taille noté par une grande majorité des partenaires du 

CDLC. 

 Les besoins des nouveaux arrivants sont nombreux : besoins de base (logement, nourriture, vêtement), 

apprendre la langue, employabilité, accès aux services (santé, loisirs,…), éducation des enfants, … (sources : 

tournées de quartier, rencontre intersectorielle les Berges, janvier 2018) 

   

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Document réalisé par l’équipe du Comité de développement local de Chomedey, février 2018, planification stratégique 
de quartier 2018-2023 

 

Diversité linguistique 

Réalisations du plan d’action du CDLC; le comité local ‘’langue et insertion’’ a initié plusieurs projets en lien avec 

l’immigration. En particulier en organisant des formations ouvertes aux intervenants du secteur avec le SÉIIM (Services 

d’Éducation et d’Intervention Interculturelle de Montréal) sur l’intervention en milieu interculturelle et le choc 

interculturel en 2014 et 2015. Un comité des agents de milieu a été mis en place afin de servir de communauté de 

pratiques. 

En 2017, le CDLC a réalisé avec le Réseau ArtHist une exposition ‘’Chomedey à Découvert’’; un travail de médiation 

culturelle portant plus particulièrement sur l’intégration de réfugiés syriens à Chomedey. 

 

Réalisations du plan d’action du CDLC : Plusieurs tentatives de communications en plusieurs langues ont été entreprises. 

La dernière en date concerne un programme d’accès à des ateliers de préparation d’entrée à la maternelle (En forme 

pour la rentrée).  

 

Accueil des nouveaux arrivants 

Réalisations du plan d’action du CDLC : portées par le comité accessibilité du CDLC, des tournées de quartier se sont 

multipliée. Depuis 2016, les tournées se focalisent auprès des classes en francisation afin de faire connaitre les services 

aux nouveaux arrivants. Ce rapprochement a pour conséquence de nous ouvrir davantage vers des populations non-

rejointes par notre réseau et de mieux connaitre les populations allophones.  Des liens intersectoriels sur des enjeux 

reliés à l’intégration de ces personnes sont en voie de développement. 


